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Un "cercle de races" en miniature

CHEZ LES DIPLOPODES HE L'IXDE MERIDIONALE

PAR

Jean CAItL

L'expedition zoologique que j'ai entreprise pendant l'hiver
1926-27 dans l'lnde meridionale avait pour but de completer
et de reviser nos connaissances de la faune sudindienne afm de

donner une base sure ä l'etude des rapports etroits qui devaient
exister entre la composition et la distribution de la faune d'une

part et le relief tourmente de cette region d'autre part. La
presence de plusieurs massifs isoles qui surgissent brusquement
de la plaine et depassent 1'altitude de 2000 m. promettait
d'offrir des pierres de toucbe interessantes pour l'effet de la
separation geographique sur la differenciation des faunes dans

une aire continentale.
Apres nous etre rendu compte de la nature, de la genese et

de l'anciennete du relief, nous procedämes ä l'inventaire de la
faune dans certains ordres d'Invertebres choisis ä bon escient.
En 19301 dejä, nous pümes insister sur l'importance extraordinaire

du facteur topographique pour la differenciation de cette
faune; eile se manifeste par une localisation extreme des petites
unites fauniques en depit d'un caractere general assez marque.
La substitution des especes d'un massif ä l'autre et la vicari-

1 Voir J. Carl. Dans les massifs montagneux de l'lnde meridionale.
(Esquisse geographique.) Mem. du Globe, t. LXIX, 1930.
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sation des formes suivant les etages du meme massif constituent
la regie. La suite de nos etudes n'a fait que confirmer et
accentuer ces premieres conclusions. La repartition des

elements fauniques par compartiments topographiques est ici
tout aussi nette que dans certains archipels. On pouvait se

demander des lors jusqu'ä quel degre les effets de l'isolement
s'etendaient aux details de la topographie qui, combines avec
la nature du sol, du microclimat, de la vegetation, etc. carac-
terisent les biotopes ou habitats de la faunule dans le sens

stricte du terme.
Au cours de notre travail de recolte sur le terrain, nous

avions dejä l'impression generale d'un accord entre le degre
d'individualisation et de separation des biotopes du meme ordre
et celui de leur peuplement. La demonstration exacte de ce

fait aurait exige des recherches locales tres poussees, incompa-
tibles avec le programme general de notre expedition. Nous

sommes cependant ä meme de fournir quelques indications
indirectes ä ce sujet. Dans notre etude sur les Diplopodes de

l'ordre des Polydesmoidea nous avons donne le rang d'especes
ä Sundanina laevisulcata Carl et S. hirta Carl, deux formes
tres voisines, habitant deux forets distinctes quoique rap-
prochees. II pourrait s'agir la de deux races vicariantes appar-
tenant peut-etre ä un cercle plus etendu. C'est resolument
ainsi que j'interprete un cas de polymorphisme observe dans
le massif des Palnis et concernant le genre Thyropygus qui y
est represents par des formes naines et dont une seule est

deerite sous le nom specifique de Thyropygus minusculus Alt.2.
Notre materiel est süffisant pour faire, dans ce polymorphisme,
la part de la variation individuelle (taille, couleur) et ne retenir
que les caracteres reconnus de valeur taxonomique chez les

Diplopodes et dans le genre Thyropygus en particulier. Ce sont,
en premier lieu, les pattes de la 7me paire du <J, qui sont meta-
morphisees en gonopodes. Elles constituent le critere
morphologique du degre de la specification le plus sur parce

1 Voir J. Carl. Diplopoden aus Süd-Indien und Ceylon. I. Teil:
Polydesmoidea. Revue Suisse de Zool., t. 39, p. 436-440, 1932.

2 C. Attems. Diplopoda of India. Ree. Indian Museum, vol. XI,
n° 4, p. 251-262, flg. 59 a-e, 1936.
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qu'elles echappent ä Faction directe du milieu ambiant et
conduisent tot ou tard par une evolution divergente ä Fisole-

ment physiologique des formes. La comparaison de ces organes
nous a permis de distinguer cinq formes qui constitueront nos

points de depart et de repere. On reconnait sans peine dans la
conformation d'ensemble de leurs gonopodes un type commun
bien prononce, nettement distinct de celui de toute autre

espece du genre et notamment aussi d'une autre forme naine

que nous decrirons comme espece autonome et qui provient
du massif des ShevaroVs. La preuve morphologique d'une

proche parente de ces formes impliquant l'idee de leur origine
commune etant ainsi fournie, nous examinerons les divergences

que presentent les memes organes chez les cinq formes. lis
different dans leurs deux parties principales, le coxite et le

telopodite, par des caracteres d'ordre secondaire, etroitement
lies entre eux, comme les proportions et les contours des trois
lobes du coxite, la longueur de l'epine femorale, les sinus plus
ou moins profonds sur les bords de la lame spiralee du
telopodite, le nombre de soies rigides composant son peigne, etc.
Si insignifiant que chacun de ces petits caracteres, considere

seul, puisse paraitre, l'etroite correlation que nous avons

toujours constatee dans leur apparition temoigne de leur stability

et donne ä leur complexe une importance subspecifique.
Certains d'entre eux sont relies par des transitions et permettent
une seriation artificielle des formes qui est censee marquer les

etapes de leur evolution. Etendant l'analyse ä d'autres caracteres,

nous trouvons dans la forme du prefemur de la lre patte
du (J des differences plus subtiles, mais encore correlatives de

Celles qui ont leur siege dans les gonopodes. Toutefois, les

transitions semblent ici plus nombreuses et leur seriation ne

correspondrait pas tout ä fait ä celle qui se base sur les coxites
des gonopodes; il y a lä une indication que ces deux ordres de

caracteres ont evolue independamment l'un de 1'autre. En
troisieme lieu enfin, nous considerons la sculpture des prozonites
et des metazonites. De deux types de sculpture bien distincts,
chacun est caracteristique d'une forme seulement, alors que les

trois autres formes ne presentent que des ebauches de l'un de

ces types. Chose significative, les deux formes les plus distinctes
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au point de vue de leurs gonopodes le sont egalement au point
de vue de leur sculpture. Cependant, les deux caracteres

peuvent se dissocier. Des exemplaires que nous considerons

comme hybrides combinent les gonopodes d'une forme avec
la sculpture d'une autre. C'est d'ailleurs la seule indication que
nous possedons concernant l'interfecondite de ces formes, la

preuve experimental se heurtant ä la difficulte que presente
l'elevage des Diplopodes, et etant absolument irrealisable au

cours d'une expedition.
En ne considerant que leur ecart niorphologique, on pourrait

designer ces formes comme des sous-especes. Ce qui etonne

cependant et demande ä etre explique, c'est leur voisinage dans

un espace aussi restreint comme le massif des Palnis, qu'elles
se partagent d'ailleurs d'une fagon tres inegale. Nous le com-
prendrons en faisant intervenir le principe geographique sous

forme des biotopes envisages au point de vue de leur nature
et de leur repartition. Nous resumons ici les indications accom-

pagnees de vues qui se trouvent dans notre esquisse geographique

publiee en 1930. Les Palnis inferieurs, jusqu'ä 1600 m,
representent un epaulement couvert de forets etendues du

type des Pluviosilvae qui alternent avec des cultures variees.
Les contrastes ecologiques n'etant pas tres marques, les Diplopodes

y trouvent presque partout des conditions d'existence
similaires. Une seule forme de Tkyropygus du complexe qui
nous interesse habite cet etage oü eile est largement repandue.
Son biotope, pratiquement continu, s'arrete au souil des Palnis
superieurs. Nettement isolee des autres formes, eile s'en ecarte
aussi le plus par la morphologie de ses gonopodes et par sa

sculpture, tout en conservant avec elles des liens que nous

croyons etre d'ordre et de valeur specifiques. Les quatre autres
formes, plus liees entre elles, habitent uniquement les Palnis
superieurs, plateau ondule et bossele, aux versants dissem-
blables et presentant deux biotopes nettement tranches dans
leurs caracteres comme dans leurs limites: de vastes patu-
rages maigres, exposes ä l'ardeur du soleil et ä la violence
des vents et, parsemees dans ceux-ci, surtout vers les bords
du plateau, blotties dans des combes et des ravins ou comme
collees sur les pentes, des forets sombres basses et
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denses, grandes ou petites, mais toujours tres nettement cir-
conscrites. Ce sont les forets de montagne ou « sholas » qui
contrastent de la fagon la plus frappante avec les paturages

par les conditions ecologiques qu'elles olfrent ä la petite faune

qui s'y refugie et pour qui les paturages constituent des

barrages insurmontables. Pour des groupes comme les Turbellaires

terrestres, les Isopodes et les Diplopodes, l'isolement geogra-
phique est ici aussi complet qu'il l'est dans les archipels. Mais,
a cote d'un caractere general tres prononce, chaque shola

possede son caractere ecologique particulier du ä son exposition,

ä son etendu, ä sa flore, etc., differences favorables ä

1'apparition de nouvelles variations ä qui leur habitat offre les

meilleures premisses de fixation. C'est done dans le grand
contraste des deux biotopes et dans le parcellement de celui

qui nous interesse qu'on doit trouver la clef de l'origine et de

la fixation des cinq formes. Nous les considerons dans leur
ensemble comme un «cercle de races» et chacune

d'elles comme une race geographique dans le sens que B.
Rensch a donne ä ces notions. Le degre d'affmite morpholo-
gique, la presence de transitions graduelles (gleitende Ueber-

gänge) dans certains caracteres, l'indication, dans un cas,

d'interfecondite, enfin la realisation dans l'habitat de conditions

favorables ä la fois ä l'apparition et ä la fixation de variations

differentielles, sont autant de criteres de la race
geographique. A cote d'eux, l'application du principe
geographique ä la systematique exige que le cercle de races

et chacune des races aient une aire geographique nettement
delimitee et qui, pour chaque race, ne doit pas chevaucher

sur celle de la race voisine. Sous ce rapport, nous devons citer
deux faits qui semblent contredire notre interpretation, mais

que notre connaissance des lieux permet d'expliquer. L'aire de

repartition du cercle comprend outre les Palnis aussi une locality

dans le massif voisin des Anaimalais; il s'agit d'une $ de

la race des Palnis inferieurs qui, dans les deux habitats, se

rencontre dans les plantations de Cardamum et a sans doute

passe avec cette culture des Palnis aux Anaimalais. Dans les

Palnis meme, cette forme est strictement limitee ä l'etage
inferieur. Les quatre autres races habitent toutes des sholas
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du haut plateau entre 2000 et 2350 m. Trois d'entre elles ont
leur petite aire unique; la forme nominale a ete trouvee par
trois explorations successives dans les environs de Kodaikanal.
Une seule race accuse actuellement une distribution erratique,
comprenant plusieurs sholas oü eile chevauche sur l'aire des

trois autres races et s'est croisee avec l'une d'elles. Pour expli-
quer ce fait, nous invoquons le transport passif et rappelons

que les sholas voisinent souvent avec de jeunes forets artifi-
cielles d'un pin etranger provenant d'une pepiniere centrale

susceptible d'avoir apporte des elements de la petite faune.
De meme, le fait que les abris (Resthouses) destines aux fonc-
tionnaires et aux touristes sont presque toujours adosses ä

une shola rend le transport passif de certaines formes tout ä

fait probable.
Ayant ainsi ecarte les obstacles qui semblaient s'opposer ä

notre conception, nous appliquerons ä ces formes la nomenclature

trinominale reservee aux races geographiques. Par
convention, la forme nominative du cercle sera le Thyropygus
minusculus Att. qui s'appellera, comme race, Th. minusculus
miniisculus Att. Nous lui adjoindrons dans un memoire en

preparation quatre races nouvelles.
La systematique des Diplopodes a ignore jusqu'ä present la

notion de «cercles de races ». Rensch suppose bien que la
variation des Glomeris dans les Alpes pourrait repondre au

principe geographique; mais le cas n'a pas ete approfondi.
Verhoeff a souvent employe le nom de « Rasse » pour des

formes de Diplopodes alpins; mais ces unites restent geogra-
phiquement mal definies, leur revision ä la lumiere des criteres
introduits par Rensch serait desirable. En tout cas, nous

sommes le premier ä envisager la variation de Diplopodes
tropicaux sous cet angle.

L'exemple que nous fournissent les Thyropygus des Palnis

nous semble particulierement interessant en raison de l'exi-
guite de l'aire du cercle et surtout des aires des races. Ce format
miniature des aires est en accord parfait avec l'isolement des

massifs pour ce qui concerne l'aire du cercle, et avec le morcelle-
ment du biotope forestier dans les Palnis quand il s'agit des

aires de race.
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Le degre de specification atteint par ces races ajoute ä leur
interet. II est assez avance pour qu'on puisse bien les diffe-
rencier tout en reconnaissant encore par deduction leurs

origines et leurs tendances evolutives. Nous l'avons surpris ä

un moment ou il est menace d'effacement par un melange des

races cause par des facteurs anthropogenes. Le brouillage des

formes sera cependant precede par une periode de coexistence

dans les memes sholas, car la vie des Diplopodes en colonies

tres stationnaires n'est guere favorable ä l'hybridation, sans

parier de la possibilite d'un isolement physiologique du ä

revolution des gonopodes.
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